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C’est la rentrée à l’école de  
la Providence de Baure (40) !
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Professions de foi à Périgueux

Sortie de catéchisme pour les enfants de 

Pau, Lourdes et Tarbes

Abbé Benoît Paul-Joseph
Supérieur du district de France

en images…

Depuis juillet 2006, 
l’abbé Vincent 

Ribeton gouvernait le 
district de France de la 
Fraternité Saint-Pierre 
au nom de notre supé-
rieur général, l’abbé John 
Berg. Aujourd’hui, après 
3 mandats successifs, 
l’abbé Ribeton quitte ses 
fonctions de supérieur 
de district et retourne à 

un apostolat paroissial dans l’une de nos Maisons. Au 
terme de ses 9 années de ministère au service de la 
Fraternité Saint-Pierre, je tiens à le remercier pour sa 
générosité et son zèle durant son temps de supériorat.
Quand l’abbé Ribeton a été nommé supérieur, au cours 
du Chapitre général de juillet 2006, le district de France 
comptait des Maisons dans 16 diocèses, 3 d’entre elles 
étaient érigées canoniquement (selon le droit de l’Eglise, 
l’érection canonique confère un statut juridique à une 
Maison et lui donne donc une stabilité) et 3 lui appar-
tenaient en propre. Le district totalisait 42 prêtres qui 
exerçaient un apostolat dans 21 diocèses de France. A 
ce jour, le district de France compte des Maisons dans 
24 diocèses, 17 sont érigées canoniquement et 14 lui 
appartiennent. Le district comprend une soixantaine de 
prêtres qui exercent un apostolat dans 35 diocèses.
Par ses efforts et sa souriante ténacité, l’abbé Ribeton 
a donc permis un développement important de la 
Fraternité Saint-Pierre en France, certes grâce au bon 
accueil des évêques qui nous ont ouvert les portes 
de leur diocèse, mais également en raison de sa bien-
veillance jointe à une inlassable persévérance dans les 
situations difficiles auxquelles il a parfois été confron-
té. Son profond respect de l’autorité de l’Eglise et son 
attachement indéfectible au patrimoine spirituel et li-

CHERS AMIS ET BIENFAITEURS,
turgique de notre Fraternité ont permis à notre jeune 
institut de trouver désormais sa place dans le paysage 
de l’Eglise de France.
Un des grands maux de notre société est certainement 
l’impiété filiale qui consiste à ignorer, voire mépriser 
les efforts de ceux qui nous ont précédés. Pourtant 
l’histoire nous apprend que les civilisations comme 

les grands ordres religieux se sont construits et déve-
loppés, non par de perpétuels retours à zéro mais par 
la transmission d’un héritage sans cesse enrichi au fil 
des siècles. Au moment de prendre la suite de l’abbé 
Ribeton, je m’apprête à mettre mes pas dans les siens – 
et dans ceux du regretté abbé Denis Coiffet, premier su-
périeur du district de France – pour poursuivre leurs ef-
forts au service de l’Eglise en général et de la Fraternité 
Saint-Pierre en particulier. Priez pour moi !  

L’abbé Ribeton a été pendant neuf 
ans à la tête du district de France

L’abbé Benoît Paul-Joseph devient le nouveau supérieur de district

CONFIRMATIONS À SAINT-
MARTIN-DE-BRÉTHENCOURT

Le 21 juin, les fidèles de Saint-Martin-de-
Bréthencourt (près de Rambouillet) ont vécu un 

bel événement : pour la première fois depuis 40 ans, 
un évêque, en la personne de Mgr Éric Aumonier, est 
venu visiter la communauté et conférer le sacrement 
de confirmation à plusieurs jeunes. Pour une telle oc-
casion, il fallait que tout soit prêt à temps ! Ménage 
de l’église, confection d’un trône, peinture des armes 
de l’évêque, répétitions des servants pour une messe 
pontificale, répétitions de la chorale, préparation de 
l’apéritif après la messe, prières pour qu’il fasse beau 
(et il a fait beau !), récupération de chaises pour préve-
nir l’affluence des familles, fleurs, sacristie, linges d’au-
tel… Toute la communauté sous la houlette bienveil-
lante de son chapelain – l’abbé Jean de Massia – s’est 
mise à l’œuvre pour accueillir son évêque qui a donc 
célébré une Messe pontificale et conféré le sacrement 
de Confirmation à 12 jeunes, assisté de l’abbé Ribeton, 
de l’abbé Le Roux et de l’abbé Mathon, séminariste en 
deuxième année. Deo Gratias !
Retrouvez les photos de l’événement sur le tout nou-
veau site de la communauté :
www.fsspsaintmartin.fr

SUR LES PAS DU CHRIST

Dix jours inoubliables pour les pèlerins, comme 
pour l’aumônier [l’abbé Loïc Courtois] qui écrit 

ces quelques lignes ! C’est remplis de grâces que nous 
sommes revenus de Terre sainte à la fin de notre pé-
riple. Pendant plusieurs jours, nous avons mis nos pas 
dans ceux du Christ. Rien de mieux pour nourrir sa 
méditation que de passer quelques heures au bord de 
la mer de Galilée, à contempler ces paysages et parcou-
rir ces chemins qui furent si familiers à Jésus.
Nazareth et Jérusalem nous ont accueillis respective-
ment pendant quatre et cinq jours. De l’Annonciation 
à l’Ascension, nous avons pu approfondir les mystères 
de la vie de Notre-Seigneur : « Et Verbum caro HIC fac-
tum est », lisons-nous sur l’autel de la maison de Marie, 
à Nazareth. Dieu s’est incarné ICI. Ce mystère prend 
une nouvelle dimension pour le pèlerin : ce n’est plus 
une simple connaissance de catéchisme, c’est une ré-
alité presque... tangible.
Nazareth, Cana, Capharnaüm, Jéricho, Jérusalem, 
Bethléem... Vous connaissez ces noms, venez décou-
vrir ces lieux. Vous ne serez pas déçus, la grâce vous 
y attend.

Pèlerinage en Terre sainte
Partez en Terre sainte du 19 au 28 mai 2016.
Ce pèlerinage, accompagné par l’abbé Loïc Courtois, vous transportera dans les 

terres foulées par Notre-Seigneur : Bethléem, Nazareth, Jérusalem, Béthanie et 

encore d’autres hauts lieux des origines du christianisme.

ODEIA

48 bd des Batignolles - 75 017 PARIS 

Tél. : 01 44 09 48 68 - contact@odeia.fr - www.odeia.fr
Les inscriptions sont ouvertes. Places limitées : réservez dès aujourd’hui !

Renseignements et inscriptions :



faut savoir intégrer : « Nous ne saurons jamais 
tout faire. Un prêtre ne peut pas être à la fois 
un bon prédicateur, un excellent catéchiste, un 
homme qui passe bien avec les jeunes, qui a la 
sagesse des anciens, qui célèbre merveilleuse-
ment les saints mystères, plein d’humour, bon 
économe, bricoleur, bon chanteur, animateur 
hors pair… Exiger tout cela d’un prêtre, c’est 
s’exposer à des déceptions continuelles ; un 
prêtre ne peut pas avoir tous les charismes ». 
Face au mystère du sacerdoce, l’humilité est 
donc indispensable. La solennité grandiose de 
la cérémonie d’ordination rappelle qu’il faut 
trembler devant la principale responsabilité 
du prêtre : incarner le Christ, ici et maintenant. 
C’est pourquoi l’évêque de Lourdes insista fina-
lement sur la maternité de la Vierge Marie, dont 
les prêtres sont les fils privilégiés : « Que votre 
« oui » d’aujourd’hui soit porté par le « oui » 
de Marie ! Elle est votre mère. Vous êtes ses fils ».
Au cours de la cérémonie d’ordination, une 
vieille et émouvante tradition française a été 
respectée : les mamans des jeunes prêtres ont 
délié les mains nouvellement consacrées et gardé pour elles le ruban blanc 
qu’elles pourront présenter à la porte du Ciel... 
Enfin, le 4 juillet, avait lieu dans la cathédrale de Linz, en Autriche, l’ordination 
de l’abbé Philipp Faschinger, 26 ans, originaire de Haute-Autriche, à l’invita-
tion de l’évêque du lieu.
Rendons grâce à Dieu, et prions pour les vocations, de manière à ce que les 

prêtres soient présents partout. Ne sont-ils pas, selon l’expression de saint Ignace d’Antioche, « le point culminant 
de la bonté parmi les hommes » ?  

Abbé Alban Cras

Le mot du trésorier

Prostration des futurs prêtres pendant la litanie des 
saints

Imposition des mains de l’évêque 

Onction des mains pour bénir et consacrer 

Le jeune prêtre touche de ses mains consacrées 
l’hostie, la patène et le calice

Concélébration des nouveaux prêtres La tradition du ruban

L’abbé Côme Rabany bénit ses 
parents 

Première messe de l’abbé Xavier 
Proust 

Aidez-nous à former les prêtres dont vous aurez besoin
Depuis 2000, la Fraternité Saint-Pierre a ordonné 167 prêtres envoyés en mission dans le monde 
entier. C’est un investissement spirituel important, mais également financier. La formation des 
séminaristes est en effet longue et onéreuse, et malgré la participation de nombreux parents, 70% 
des candidats doivent être pris en charge par les fidèles. 

C’est pourquoi, la Fraternité Saint-Pierre a un vrai besoin de votre soutien !

Donnez-nous les moyens d’accueillir les vocations que Dieu nous donne en faisant un don pour 
nos séminaristes avec le bon de soutien ci-joint. 
Vous pouvez également faire un don en ligne sécurisé sur : www.fssp.fr

Depuis sa fondation, 
la Fraternité Saint-

Pierre a ordonné en 
moyenne douze prêtres 
par an. L’année 2015 
restera donc comme un 
bon cru, puisqu’elle nous 
aura enrichis de quinze 
nouveaux prêtres, au 
cours de quatre cérémo-
nies différentes.

La série a commencé aux Etats-Unis, dans le diocèse de Lincoln, au 
Nebraska, où se situe notre séminaire nord-américain. L’évêque du lieu, 
Mgr Conley, a ordonné cinq Américains et un Anglais, le 30 mai.
Ensuite, le 13 juin, c’est Mgr Prendergast, archevêque d’Ottawa, qui or-
donnait deux Canadiens dans la chapelle du grand séminaire de Saint-
Hyacinthe, au Québec. Les deux ordinands étaient les abbés Jacques 
Breton (30 ans) et Alexandre Marchand (28 ans), formés au séminaire 
de Wigratzbad, en Bavière.
Pour l’Europe, les ordinations ont été conférées près de Wigratzbad, 
dans l’église paroissiale de Lindenberg, le 
27 juin, par Mgr Nicolas Brouwet, évêque 
de Tarbes et Lourdes. Les familles et les 
fidèles étaient venus en grand nombre, et 
plus de soixante-dix prêtres imposèrent les 
mains aux ordinands, tous francophones. Il 
s’agissait des abbés :
  Joseph de Castelbajac, 28 ans, originaire 
de Versailles et affecté à Perpignan.

  Louis Le Morvan, dont la famille vit en 
Mayenne, et qui fêtait la veille son tren-
tième anniversaire. Il est nommé à la 

QUINZE NOUVEAUX PRÊTRES  
POUR LA FSSP

Maison de district, à Bourges.
  Xavier Proust, 39 ans, de Fitilieu en Isère, qui rejoint 
notre apostolat de Saint-Etienne, après avoir passé sa 
dernière année de séminaire aux Etats-Unis.
  Côme Rabany, âgé de 26 ans, de Saint-Maixent-l’Ecole, 
affecté à Fontainebleau.
  Elvis Ruiz Silva, un Colombien de 27 ans, heureux 
de retrouver son pays où nous avons une mission à 
Anolaima.
  Jean de Léon y Gomez, 26 ans, de la République domi-
nicaine, un polyglotte qui perfectionnera son allemand 
dans notre aposto-
lat de Stuttgart.

Au fil de sa riche 
homélie, le pontife 
s’adressa directe-
ment aux futurs 
prêtres en leur signa-
lant quelques vérités 
à ne pas oublier : 

« Nous ne sommes pas ordonnés pour notre confort 
spirituel, pour profiter chaque jour d’un climat de sé-
curité et de paix, pour fréquenter (…) les lieux où 
l’on brille devant les hommes. Nous sommes prêtres 
pour approcher le cœur de l’homme, lieu de combat, 
d’indécision, de contradiction ; afin d’y annoncer la 
joie du Christ, l’amour inconditionnel de Dieu pour 
tout homme ».
Il rappela aussi que le sacerdoce participe de celui du 
Christ, mais s’exerce dans d’inévitables fragilités, qu’il Imposition des mains de tous les prêtres 

présents

En cette rentrée 2015, le catéchisme 
« Les Trois Blancheurs » poursuit l’évo-

lution amorcée l’an passé pour les pri-
maires : le troisième cycle, destiné prin-
cipalement aux collégiens, est désormais 
revu, corrigé, maquetté avec clarté et 

de belles couleurs. L’illustration a été entière-
ment modifiée, la cordiale autorisation des ayants 
droit ayant permis de réutiliser 
de nombreux dessins de Pierre 
Joubert, dont certains assez 
méconnus sauront enchan-
ter de nouvelles générations 
d’adolescents. L’imprimatur à 
usage catéchétique valide le 
sérieux de ces années de caté-

chisme pour lesquelles il n’existe que très peu de 
propositions alternatives.
L’année de 5ème présente les principales vérités de 
la foi catholique, ainsi que leurs remises en cause 
par les hérésies ; l’année de 4ème approfondit les 
moyens de salut, la prière, la grâce et les sacre-
ments, ainsi que les objets et les lieux liturgiques 
qui en sont les signes ; l’année de 3ème envisage 

les conditions d’une vie morale 
conforme à celle du Christ, par la 
pratique des vertus, selon la loi des 
Béatitudes et du Décalogue.  

Abbé Jacques Olivier
Responsable des Editions 

Nuntiavit

UN NOUVEAU CATÉCHISME DE PERSÉVÉRANCE

Chers amis et bienfaiteurs,

Cette lettre de rentrée me donne l’oc-
casion d’évoquer la question des in-
tentions de messes. Vous pouvez les 
confier aux prêtres de nos maisons. 
Malheureusement, depuis des années, 
nous constatons une lente érosion de 
ces demandes. Pour être plus précis, 
entre 2013 et 2014, la Fraternité Saint-
Pierre a enregistré une baisse de 7 % de 
celles-ci et nous prévoyons pour 2015 
une nouvelle diminution de 8,9 %.
Ce phénomène peut s’expliquer certai-
nement par une mauvaise transmission 
de cet usage qu’avaient nos aïeux de 
faire célébrer des messes à leur intention 
ou pour leurs défunts. Il n’y a pas si long-
temps de cela, un catholique n’oubliait 
jamais dans son testament de demander 
que, après son décès, des messes, des 
neuvaines ou des trentains soient célé-
brés pour le repos de son âme. Cet usage 
semble aujourd’hui se raréfier, même 
chez les plus fervents.
Plus généralement, et depuis longtemps, 
nous constatons une disparition progres-
sive du culte dû aux âmes du purgatoire. 
Rappelons-nous seulement combien ces 
célébrations de messes sont indispen-
sables pour abréger leur séjour au purga-
toire et entrer dans la béatitude éternelle.
Cette érosion progressive n’est pas 
sans nous inquiéter, car ce sont autant 
de grâces dont nous nous privons pour 
notre vie en ce monde et dans l’autre.
En outre, ces intentions de messes re-
présentent une part importante des res-
sources de nos prêtres. Pour aider ceux 
qui en manqueraient, il vous est possible 
d’adresser au secrétariat vos demandes 
de messes, neuvaines ou trentains (les 
trentains ne peuvent être demandés 
qu’à l’intention d’un défunt), par le biais 
du coupon joint (si vous souhaitez faire 
célébrer des messes régulièrement pour 
une même intention, vous pouvez mettre 
en place un prélèvement automatique en 
contactant le secrétariat du district).
Je livre cette constatation à votre ré-
flexion et vous assure une nouvelle 
fois, chers amis et bienfaiteurs, de notre 
prière et de notre dévouement, en Jésus 
et Marie.  

Abbé Jean-Laurent Lefèvre
Économe du district de France


